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LES GUILLOTINÉS AMÉRICAINS
L'article de mon collègue de la Société Royale, M. BenjaminSulte, sur Antoine Sarras-Beaupré, né aux Trois-Rivières, et guil-lotiné sous la révolution, m'a rappelé que j'avais un livre fortcurieux dans ma bibliothèque, le TRIBUNAL RÉVOLUTIONNAIRE DEPARIS par CAMPARDON. Il donne à la fin de son second volume uneliste des victimes de Robespierre et de Fouquier.Tinyille. Jecrois faire plaisir à la curiosité de vos lecteurs, en relevant lesnoms suivants :
Michel Scamp père, né à Strasbourg, demeurant à Paris, riàeCroix des Petits Champs, CULTIVATEUR AMÉRICAIN, arrêté le 6 Ger..minal.
Pourquoi CULTIVATEUR AMÉRICAIN ?
Charles-François Chambly, né à heuisbourg, au Canada, ex-

capitaine dans les troupes nationales de Cayenne, demeurant àParis, rue Dominique, Agé de 57 ans.
Je ne cite pas les noms de ceux qui sont nés aux Antilles.

FAUCHER DE SAINT-MAURICE

NOS MILICIENS DE 1813
Cap Santé, 6 février, 1813.

Monsieur,
M. le commandant m'ayant chargé de l'exécution de l'ordre pour la

levée de la milice, je prends la liberté de vous demander quelles sont
les infirmités qui doivent exempter les miliciens de servir. Comme je
m'attends à un nombre considérable qui chercheront des moyens
d'exemption, je vous prie de me faire les réponses.

Il est question de l'astme, de membres démanchés mais guéris,et différentes sortes de ruptures, etc.
Beaucoup dans ce moment cherchent de l'exemption de servir.

J'ai l'honneur d'être,
in haste,

Monsieur, votre obéissant
serviteur,

FRANÇOIs VAssAL DE MoNvIEL, écuyer,
Adjudant général GEo. W. F. ALLsOPP,

de milice lieut.-colonel en second.
Québec.


